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CULE.
41ne. Aiumée." Je suis chose légère et rais de finir en fleur." 4 nae. Aii i ie,

VOI F, I-)'.'lirT ýQAN1lNA IRlE Dfll ) <TPEC 6 Moi i1952. No. 27.

L'Aaeui~LIIce s;leoîce? I arcequte ce siùî,t les lAi- tUiiOce quielIboiîme a de phî lwr s
Comme le lanage tilJu4re.a de a reiodu(t;Christ;etpa- 'cette xerç,l- rl-aoa u- e e'aWum petit oeraaaa,
ýLa lebe cea villaee
Sonne doucemnt:
À eettt heure caintet,
La piente plainte
De iOAngchie-tirne
Trois cooupe lwtaaeat.

C'vst uneparole
Qui, d*un coeur pieux.
Paisible s'enivole
Pour -iionter aux cieux;j
C>est pour nous, Marie,
Qui devant Dieu prie,
C"s la causerie
Des anges entrgeax.

De sa sik peti te
Quand, àp.rie.r Dieu,
Ue cloche invite

Les chrétiens du lieu,
La doole fidèle
Dit qta'utu ange appelle
En frappsant star elle
Se& ailes de feu.

comme a» termisa aique
Chania £Oubrdia
3Dans M beau oslicpe
La Vierge ti.oiei,
t-gneotr Pire
Versa eVierge gaire,
S'élève légbre
Auprès de l'autel.

CoLlêge de L'Assoît,4 2j Avrilt
1852.

latquiIls ont otisarré tout leur 4trv~
psîsr èsoeurur aux hommnes le bonheur
et pour le temps et taotir l'éterimité. sots.
veut Ilistprien a cris quil ne devait
pas onscrire leur nom d:%is l'hiatoire
-des pe.uîîes. Homimes issgrats, jintu'.
qmind verrezvouîs les ecosesa traveus
les préjulgés 1 Quels sont donc ces guier
rier.v oubliés ou dédaignés de )'historie.n?
Cenot ouCehomnmes g;tnéýretix qui muar-
eben't si euisragenseinent sous les drm,-
paeaux dn grand Toi des nati.,ns et qi
vont, soldats intrépides, affronter l'ignio-
rance, les préjiîg", l'enfe.r et la mort :

nffl hmomm enfi n, vouw les connaissez ;e
sont les Mibsionnaire.

Que ces coaqtukraiats évangéliquies
sont différents des Alexandre, des César,
&-s NnlioWéoni ceuxs-ci, il es 'vrai ont
queélquefois fflcrifié leur re pos et leur in-
térêt particulier, mais ils avairt i 'ni-
veus plour témioin de ces sacrifises, il4 ae
mmn eximumé à la mon-tmais c'était poulr
-vivre dan, la mémoire de la twxnérité.
M, ifn dans toux leurs combats. ils %-oy.
aient toîujours le lautrier de la victuire
Iaré. à ceindre leiur front au milieu des
bruiyalite atiplaidîssernents des nations en-
tières; ils voyaîient au bout de lu carrière
la gyloire et l'immortalité les anninpt en,
cuir promettant 4*11 nom aumi grand et

Mr. l'E.litelîr. ain lura ttbje que le aiende. Mais c'esi
L'iceeil favora.ble que l'Abeille a lotit le contraire Pour l'humble mission-

'1iqcm lfaire à 'i.~resintn,écrite liire.
,etn on quoiqu'à mon ins»u, ni'enhiardit Q[M uoiet l.nep.q'luiaî
eti .Poiint de lui en envoyer tîne -noi lxxi~r ne -rendre, atihunip<,iutjle'
Jmtêile. Puisse-t-èlle la trouver digne de C'es;t de dire uru éternel adieu à. saýpa-
%U5 culoinuesý!..-l trie, à ses pu rentq à mes a mis ;misqu"q tels

Oua -rihlié à 1l!ewi la gliiue de ces1 seront donc les témoins de ses combuxtA et
%uunqî,erants qui, les armes à kt ma , de ses victoires? Celtui qui récornpene
*Ont agmundi oui défendtu le sol de la rjaArie;- titi verre d'eau froide donné en sou nom.ý
'OP a parlé de, leur auidace et de leur in- Quetlie sera lit. pbnge de l'histoire qui re-,
jeuidié;enfin . on a.pris u n soin se rup[wi drau.énýrntionq à venu, seq travauitx,

t~l raetnsmettie à li -I"'téf ité jise-' e etfane ess inat L&elhéne
'11111 mdr'sd% euraGctiorm: ce. d'iiw.forêt aussi ancienne que le mondr.

1 fnan l est une. tutre de C-h- stirlequrl il auragravé les norns (Je Jésu8
4qarnts.qiii lpour être tout idifleretk Pt de Marie, nornmq ni-font, rtMrte solie"Pé .

u4%Pç'niers n'eu mà;ritent îus. ýoin,,s rmice j ui bien lit hit'he dii bourreauiltein.-
1* tmeet ntbgûW l i ot',MMi.s te dle son xanýg. Tel!e èst laîershaçctive de%11it-t tiOtIfS ir- nYlt vet, imrenm t giXOo -e d'tim 4e,é tgI $uj»s*nt

Ysiu te Mé Oe u N qrmi UWM M sWeatiltantAp*w A dea

Les, hommes dlu rmièce ne portent pàs
leuir vile taudelà deý limites dut temps,
mais le mlissionnaire s'élève ji'sqti'* ré-
teruiité, et c'est dli hauit de cette grande
pensée qu'il contemtple iles yetix de la fo 'i
tant d'âmes qui selon le hiîg-age de l'E -
crituire, sont assi e.% dans les ombres de
ia mort. A cette vite, il se sent animé
d'Lin zèle tot divini, il sacrifie tot.t, jusquil'à
sa propre vie, pouir retirer ces rualhctl-
tenisesvictimes (de lîlme eternel.

Arrêtons-nouis ici un instant, essayons,
xi nouis le pouivons, de nus rendre comp-
te de -ct excèg <le couruige, (le désinté-
remsenent et de philantrouîe qui est comi-
me igné daxs ces hommes plus qiu'htim -
nis. Quii pourra (lire tous les sacrificles
qu'utn miqsiorînaire est obligé de faire'?
que clé répuiguiances à vainîcre, que 4e
dégoûts à suirmonter ! Pourquoi lott cela?
Pour receilillir quelquefois le wîyris et la
et la mort! Ah! Que de g-rd,,htinnu sillus.
tres pîar l'histoîî e qui ii'uîîn niJi n ai: été
que des hommnes timides, si l'ipigrati-
iluda *er l'oubli eusesent été tout c ,e î9 'i ' s
avaient à cajýérer 1ouir cociilr ur
mérite,. et lEutr vertii ! Mais le lmission-
naire n'ernbitionne rien~ tant que cette ré-
comipense si désespératnte poutr le gr4'd
dut inonde.

Mabis pourquioi tint niner le.skhommes
puisqu'il n'en attendl rien?1 Ne q;ývez-
vous pais qit'il est de la grandeuir d',àrna
de faire partager à son férre les bierts
que l'on cul-i ,e osider lin jouir?. Ce
sont dles pliilîanitropjes, muais Lien plas de
pratique quie de principe ; non .6 votre
manière, orgetii lIeuix Iplilosoî4ýes, .vçu sa
70o18 ventez d'ainy-r leq hommes, et.vot 8
ôtes la pueste et le fléaui de.s sociétés.
Le mnissionunire fait naitre la truanqtii)jté
et la doueutr des nioeurs eh( z &.s 1,çu.
,pladles qui n'ont d*htiaîu in qtte la figuire
et quii soi. t qutelçiuefois li)LJs cruels que
les tigrs et les lions et vous, vous chian-
ýge z des petiples humains et ýrçligieuix
en (les -monstres qui ju.stifient les uli epii-
nattrors (les Néron et def, ui tia!ýt
ce là votre philautroie 1 u!uja!pt

L'envoyé dit Seignecur vadi,eà l'býbi -
tant dés forêts ; Vç.sQjn frêrfe dwns ton



et volts pTiIltrop1Ies volS i T's a vie de*knt qW la pnix dit seigtneië"~t'vec
rhornnme n'est rien qutand elle tAnos evcr1 asWtétraitN

notre propre fl ité! Tels ont ét.é les %0î w ',,i!u r celle

mies qut'on a d écoré-s duLIt it1re d e stigçs 't ifljè 1ér ,sncerbtr

(J'an: is d ut peuple, tandisl1 que les p ieiniersz D rr c l m Pe n e . q i ag t n

ont éte souvent calornuit's et miés ê5~et l oucejueuîôrCe tcei est

renrd(és commiTe n ayant fait presqut'aticitn unplo.Ssîble ;sa 1nt î tiF ssîr.nt!its- deeulée,
bien' eshfilit C uiflçIsufF1ýgés, qu'il quitte jour 1otI-

N11-iq lissns l phiosýhIstne s d'Jouirs, leE *plaisirs 'et tes lhvhtnetirs dt il
bissns e phlaiophume e - aurait pu jouIr en restanit paurmi eux.

'battre duans jue (l e çssvaines théoriesý: se lprésentent souîdaini à son e8prit: tout

rev 1 -onsà il u&re sajef, voyon)s ce JêuîflýeCOnfflttt à terrasser-son héroïque déve
àpîtÉesb 1*.,-ose à artr-pti ater on-n'et.Il sent sont courage S'affoiblir,

apôre ~ ds )serà prti puur lle Mais1 alors, il jette ses regaîd,;stsur ta
qaî1-rir des âmes à ce Dieu quii se pla' iDeii niort'esî pouacheter taât

parmi les etufatàdcs hommes. ýt 1 il.- 4'ellés quii, touls leý!5Jou périssent, lait-
mence par illilorer les linifièes (11du1 l''l' {e,1c-iuvrers'pour, rectieiliir la mois>uib.

en.ý M t sondanit il U\ t"zll-. è ettu esée,. il 8esenat animié' d'aie
C é e Pl IS l sneirt nf jusi,' pès1 9eî orce t ite divine e t s'éloi.9iae d'1un plaS

cj-~~ rehsdeson oeu; eninarés 'êt ferme a(il 1ieu où se sont ê'és~lsp
aýS:trê qu'iil est choisi pouir trai,'aill& à Idla e iour es i.Lhmes

vige îtSegnuir i 1. rjoIlè.r , : st.l (jî.fe savicie. uiet dtLé

pelé à tiI si noble er.ploi. 'Il rit lui n w gatîon, 2 Nu! pour vons «en cov&nre,

IPu qu'a faire part (le sol ixprojet laterldige-ois les .âges, qui mit preced la

à lauteur de se,,.,Jours. m ais que(- vatil ,îîeIe*de~ celui qui devutt* dire duithai't
(e-sa croix-- Seignieur, pmuadoninez à ceulx

leul'r dire à ces bonis parcents qui peuit -être <quIi n]it isemicet etnit,car *ils ne ivet
n'avaienti que loiipolit les specouirir eequîs att Il l'y avait qu'un Ditiu qui

IasL-. déclin de tlur Vie? Cclii qîqi Ja î'4 aimier les hommIIes coruIrae il let; a ui-

fait ie coeur înaternel llui dictera ce qu'il -t'iés et il tlya.qu e ses dii.îLititu puis-
'luifauda die pair a 'er oitdits ent imiiter'seés exemlel(s.

'lifada Iepora ser ittt Qule v6ýoIns-nous ' düîs l'atiqu(Iité 1
moins alléger leurs douleurs. volis ov-Disaatetd ag elnlnt-

nez-vous, lbonne mère, que vouýs imc dLisiez re, mais non marqués dut sceaut de cet-

dans m lstnr nane u tls.te science et de cette Sagesse quii élève
nia îlu~ tedreenfaceque ons*î'imnrm ' la hauteur des vutes que Diett

vos voeUx étaient que je gagnase'lecie?~ li

Eh ben!voii qu Diu aexaué ~O~0 religion catholique! que tn esgrande
s6tuhaits et mêmne Pluas que Vous "'aviez ('t sstinie -dans toutce que tuit fis, Iuuis

déiril m'ouvre les cieiix et 'me pron lt suIrtotit-dans tesmini tres ! hettieux elu

de mi'y ftare entrci avec touts c gti<, qutu choisis pour étendre tes paciffajuesconq îîl êtes.
sur ina Parole croiront à ce Dieu infini- osqilezcsigeetuienz

1 1 bne iuieretJuste bien'ai- petit être à; vous enuéler sous la luiï
meés parents, paour répiondre à la ten- év'angél iqule, rejoulisse'.-voî's ! vuuIs allez

drYe invitationi de notre pèreomnj retirerde l'enfer (lés milliers de Victimes
pars our ller'annncercett heueuseqi Vous tendent les Iii as en vôtis.w Jlîliurnî

parspouralle rulnoner ctte eurese i'voir; conipassiomu de leur funeste sort.
nouvelle wi.iX habitants errants des forêtsq. S'il est lbeau et: glorieux %le tàire le but,-
Quo(i ta veux nouasquitter?1 Non rcëe n'est heur de soit semblable saur la terre,- le serai

1qte Pour (ique.s Instants quo je m'éloi- t-il ints de le faire p)end(ant tolite Ilé.

geiei ývaa ls;a ljj &tlsre$ lasce l et usPuisse le Peuple catiadien se rnppeler

heu re pox ' ofac ioasidmns l ju s elê e - toIujors t; 1 ec'Ost. a u Zèie t aicourage de
ne! epo, j'ffiraî es a>iaès t m s ~i laires qti'il doit lelotlle bieifit

sOifi-tlîncc Pour vous, et qadjadienu(te la c'ivilisation et de la religion qu'1,ile
le bonheur (le gîgaiier quielqutes âunes à sont venus planter ait milieu dle la non-

J. ., e eurdiai velle Fratice (l'ils ont iarrosée (le leuirsl
J. C.je leir (lrltique po)ur venir leur1

quitte un ritlndre weuirs et (le leuir sang. Puisse- t-il aitssi
ouri l ie jiP'ère, )le jamanis osiblieî qute e'est cet, arbre

une tendre mière pour qui, aprè s Dieu, imajestuelux de la religion de nos ptères
j'étais ce qu'ils avaient de plus chier aul qui nous a ab)rités 'contre, les tem1 îêtes,

m'onde; je leur dirai alors de prier IlOr revoluitiontiaires. quli ont fait rouler les

'cel'ui lrslitsont la cauise dje te'rrônes. ensaighuuitél'uoet é ia

salut''t t ;or qu'l vous accorde de ~log>et r 1s les 1peuple! lErpqe éoa
d'heureux jouirs, et lla grâoe (le nouas é, J'ai rhionnetir d'être&c

êunli> P our jamais mais cette heureuse
patri qi U Pouir bornes !'infini et Pour

4iurée l'éterité. -CroyeoZiI, lç ciel ne ý a 3U hU br

sera Pas souird à la voix naïve de ces en- "«Fnrsan et h2se dlim-meminiotoiejivbi."»

fîuns <es bis.QU1BEC, 6 Mai, 18-52.
En achevant ces motS, de grosses

larmes ont mlouiillé ses apre -lSuéerdt rinio qu

re hàte (le mettre fin à cette scène 'ie-nt lIétre nommé Vicaire G'neraal par
subim etdéhiant :adiu ùîLe >Mgr. l'Àrchevèqaîo, doit 1 artir ait coin.stibime t dchinnte adeu p', e encenient de la semiaiue prochaine pour

atti&è qpEtripe. il sem a centnrnê c'.
Ir'lmas RHtuel, ecéis ]qe S

.qe rerd-rônt jamqu'à Honte et reviendront
aul"7 c lecement de l'automne.

'NusVoeux les plis sinlcèrEN aceOMpo1-
gnieront es5 voya-geuirs dans leur course
lointaii:e entreprise pour l'avaintage dit

S' il est quelqaue chose de plus doux en-
core ïiue le seltimient de la reconnaissance

'C'est le plaisir que l'on éprouve à liutiiiife-
tpr ce.sentimfent et à célt brrr les vertits de
ceux qjui en sont l'objet. Nouas avons pauy
vendredi, goûter cette doulilejoilissance
à l'occasion (lit 229 anniversaire de la nais-

--ance (le NMgr. de La -,al fonditteur du Sé-
iiaire deQuce

Voici le progiammie de cette fète
1ère. PARTIE.

le. Grande Marche exécutée per la ban-
(le. -. Louis.

2e. ]Discourus français par M. Chnndonniet.
3. "& Le Nuint nir, " Choeur cha idae par

IMIM. les Orphiléonistes. CLA PîSON.
4e. " A ria" avec variations sur la c!arijnet-

te, par Xl. Bo-ss.
5. Discotirs anglais prM J. Lee.
6."1 Sttani Callopl' exécutée par la bande

HERTZ.

2e. PARTIE.
te. "c A la Claire' Foutaine." 1 n«rla b-a nde.

~2e. Choeur (le cireosistance chanté ramu
M Ni. les Orph éoistes. D ESSAN E.

3e. Fantaisie ee Violon snir(des. motifs <le
l*.péra le Fradiavdlo, exécuté l-ar M.

L. FFEIFFER.
4e.Diotr latin pair M. B. pâquiet.
5e. ï Mls re F l1te," faintaisie de

piano emécuitée p.sr Mý. Des.sone.
Ce. Làe chant dit soir, Choeur chanté par

M\11M. les Orphéonistesl. Dx vin).
GOD SAVE THE QUEE.N.

Dès six heures, la salle de récréation
commnence à vhanger d'aspect ; n la rein-
pli. de sièges ais détrinment île 1 salle
d'étude à la que-lle nous ne tlevion, pas
pour ce jouir faire niotre visite accotu-
niée des trois quarts utliheaumie.

La soirée devait s'oulvrir à sApt heures.
La'prÈmière ehcusu qni frauppitles regards
en entrant était l'imposante figtume de 1)l
listue évlqaae qule l'on V'Oyaiý siur le fond

(le la salle tv"ndlîe de rideaux ronges. La,
noblesse et la gravité (le ses traits revè-
lent les verttus de son âme et en fbnt uin
puîissanut éloage.
i Bientôt entrèrent Nos Seignlet'rs 1l'Ar-
Chevêqtue'def Qitébec, et l'6éqite de Tloat,

z Je-o 1aiî,és de plusieurs Messieurs
;a lii clergé. Bont nombre des citoýyeýn-de

li ville hoiorient asinotre fête de leurf
*présence. Le jesté de la salle étaiit oc-
cuipé pur nois confrères tant externes que
p)ensionnairses.

La iiichi- 'entrée joutée lpar la bliîaO
fuaf *'iniinédiat!ement suivie <lit cisroiiS-
f.nnçais L'ortitei donna uin nurré. de lit
vie de Mgr. <le l.iival1 et s'appliqua àpsé
senteT i notre ncl mimatioîn et notre giti
tiideý les éminenies qualités de ce c<ur
geuix évêqule et la su igesse qu'il: di-1loyo
tnitonrs et surtolut don-,lua fondation dece
sériuiluai t-e.- Lest difficultés sant% noflibt-

r qtt'il etit àçiirmionter Janîs la longuuo,Cte
diffcile car4ièreqîi'il. 4rcci4tt. la feral
rté qu'il mo'ntra pcur l'aboliton àdelàta ý1



te Îleoleatde-ie, le laui qllu 2d. qyMý.
vit en lait moment son Ètî,is~iitd. 1, ht,'t/
venir lia priaie drs flammes, ténmdiguent lAI àilê"es de laeliss setîlor du philo.

d.mns Mgr. de Lavui d'uneî rapacité ýpeu mgoliliif, stiivis lat ctutme qjui a é'té (ta-
ordinaire. buie l'uisnée dernière, vien nent db faire

Pon lait 1<' reste de lit Ptte , la musi- tltiguruvier letur portrait ens titi seul
qlue. le i iintet !e lsutr iiei ie-grouiiic. pIour le lismoter eii soutveniir tilt
n.aIîiçp.înciît ocuper l'attention, dien utl élèves fîlttrs (le elie (raîisons c'est aine-
leuîrs. Tr4is parutrernt foirt sauisf.aits9 deus nonufelle sotte dle ent.ilcigme, cuti me cat t
inorteaiucr juiiéý nit eliauntés. M. if<eiff* tîcrut les ttus, et qie lisociité ty1x

ace.un1îgit 1ir *~. Ds~ ît* tl !uuîu gruilîqtte ferti re-prolitireqttrtueor-
djût rép 1éter son inorteat i quil tivait juté Ique soui escarcelle sein usse?. bien garnlie.

su aviolon. >uiit -le rendre 111 Voeu Mgr ('rhvqî le Qtaéb)cc il vrvoyé
njuaimiino des asibutns qtti le redeniun deps piruvisionis tiu nmontanit de £30, î'o Ir

cIeitiv~ tîtatnce. seciurir les colonts des fow slîilIs <le l'Est
Le uienurs anglais lions peigênit les riédits à t il ,e grxandle détiesâe. MN-gr. l'E-

plaisirs dont nious jounmis3 en cettO' nii.êque dle s),titrettla dounne la sotmme de
scuil et tIotSS fil voir quelle deCvait être £23 polir le même. but
nitre eeoia& n e urs dles p)rofi.s. Us troius .rîîuîî venjant de
."lits qui se ci evouîcîît à noutre insetrtction ilonr.îl ottrîê e2 i osdr
avec tant (le zèle. ier.lal son t iri ".ponh leo titi ois er-.hm

Le discours laîtin fait titi éloge dit voit- ntiei à îonrei clxires stebmts M gN.lo.

rag-e (Ilite (Cléîîloyaî (l. e Ut<v"l el' linlt- Crémuzie Et Lurent TL.tu, vetnnt d'Est-
taint patrie, sa famiille et lott ce qui fle
pouvait l'y itauehýr, pouir venair se ( ule .
vouîer titi service dle sti ons h irhîrcs -lait

aîvaietnt tl*,Iàî massacré plus d'in otivrier Nouvelles Etrangeres.
évanglqe FtAýNcE. l'ar décret cisii>tuîee.prt-3i-

Utie jouisac Stio iltS ilntit d'aliita it (Irait de la Répuîbliquie, cii -1 te titi 12 a-
plus coumte quelle est pltsgraîîde. ien vriî1, 1ietdu sur lat lirol<aSitiol it liiaiis.tre

c<dit. la soirée Se fût déjà 1îro'oîtgée jusl (le Ilinîriletiei îiicl(llqre et (les cultes.
q ni lxheres, i' n~ous semlblaiit qî''îl %1M. Milchelet, E. Qutinet et Adurn Mie-

J.- lie fe.sait lise conmmencer, lursitie le ki-wvaertcill éte révoqués <les foncetionîs de
G,ý> S.Ive the Q',iz vitît nois avertir î'rotes-seuirs ntclèed rne
qut'elit était terminéce. .Viilt colrinlis e l'Aîce.,laRc

î 1 ligion fait àprcîius <iti tiotiveits d(écret. sur
l'Unîiversité: ai C'est inetr.tnsforina:iiotî

P KEtM 1E RS. nîouvelle qu'il liii lait subir. Elle ntous pn-
Ruto'~ue rit(tlut'&un nous peremette cette coanîiaIi-

so aaie) réduite ai ai soit decec vieux toi
P. Rouîssel, ci& Ilcêmc. dei la faille (Iue ses filles irent en 1îîor--

49ci .p.rtv catu et jetèret clanis lie vîanid iêre du ai,,
F. X. fléliîge.r, cia'so latinéi, l'espoir de le rajeuniîr. Le mnalheuireux Pé-
B3. Pârjiiet, rit Vrsion latinr. lins fint bouilli, Il s'agit de savoir su l'uni-

SECONDE. ve.rsité résistéra mieux i l'épîrehuve.
T. Clxîuîîdonnet, en vers. Pt.1.T 1 i aslflna

Es. Tscherau, e thèm. IlLes chanmigres jîrot e.',ta nie- d'Anîgle ter-
Tfto-,imrre otnt suspendu lesirs séatîces pendlant la

JT Délàge, rit Vers Semiaine-Sainte. Les litarlenieîs tle Frais-
P. Auudet, e» vrsiÇ on gfrecque, e, de Belgiue, d'Alleiîaigtie, des divers

c tg en thème. états d'Amérique< se evnt liarogé8jusqIi'à
eidi ci Version latine, la fi dles :solenniités pawcales, mincs lai

QUATRIÛME. chîîlr e eîié eTrspersuadée
P. Paradis, en vers que la pitrieseiahit eni péril si elle ne sié-

ci e lVcrsinia latine. lge.ait pans tous ces jaiiias l3,a coititiiié 5C5

E. Reîauil, e» dn-'tissioîs, et elle a mètîîe trouvé cotîve-
E. Renaultnenithèmel tenir tîte dubeséantlc le ven.

Cîxqîiz'c hdredli-saint.
F. X. r-reutette, en version latine.
A. G,.Iitlliur, en arithméîtiquoe.
C. Li iids ty, en i» ic

SIXIÈM E.
A.T'elletsier, en t'ersonl

49 . Il cnfrançais.

E . Poil iot, en>alç
'H. Coirteau, c»faç
T. Breen,' niie
H. Colirtenti, e»£hm
Il. Tnschereaî,?
T. Breen, cg vejoR

ler. OJIDRX.
J. 'Muîrray,
-À.. Desrccler3,

tit.

ifs.

e;tfraxç4is.
enti ame.

ROYAUNIE LOMBARD VITfN. On lit
(biais unt jotunal de Milon :S. M. l'r'r-

lxwreuir Frnçols Josepîh, par décision
-aaînierliste dis 1l5 mars 18-52, a déclasé
que la décision souverittie cilst 7 mai 1848.
qu1i alvait supprimé les .Iési aie.s. n'est pas
lippîlintible tit royaumne Lémbairdo-Venii-
tien. etý ordonne, en conséquencc, de
restituter à la C<utîjý1gnie 'doe Jésis toits
ses biens qui avaitent été mis scais le
séqueCstre, ainsi que le in utanît du pro
disait (le ces biens; lien lîînt lètemps où ils
sont demeutrés séqttes-tri-g.

DtCtnt. ail matnoir soi gnenIri1lI <le Saini-
te-Anne de la Focictière, e 2 mais. Mion.
*Atiîable DiOnle ., conseiller Itgishiatif. ýéi-
gneulrde Sainte.;Anne, et do St. Roch-des

^Aulnets, à Ilge de 70 ans.

LES 1TOILES FIXES.

L'éclot de plusieurs <qoilrs varie ronges
dertiblesureit i de!§.cuue rtgtiiaerts.
IDinst la eoliste..lsatiotî (le Pcee, l'etouèlo

dleux i<uir?. et qui e lit tilts, t11ipi& quloi
sonii éclui dinîue lotit à coip et lc,0011o
Iîisse titi 4e. tird ie. piis elle i-e I ucu d prit

~ ~ sua êeuu.t qu ell c'oiivie <ittiatre,-
Men'it <iq s bScpt lieuitte, ilti reeontfilie$ ncr
sa période.

Vl'itlîsaé <le la latilL.e xiàs i.tviles
t(iS <sitJ-.îe lias hî--aubc C*est là.c!It
.NI. Ariîgu, liait: el< s-tiusC 'ahIi ile lotir
ans, C.41 le solteil î tr.ît sit etuile, celai
îîortenraît i ~~~' qua'il ptit vr rier P' Si
mîême il luii pîrenait liti11:1 se colti all ie u t

c-ertaîjue é toile (le lit coiittllaittauii cIc(r-

rillticr.îu l utîtsdc g fce. (' e n.iît Irs

A,nt'ninta'. c;tîel reic à relit? Quiel-
~î'îiîîî~îos~'dernièremet tt dii<onner

(les lillitles il 2] lollo21 gasa Vestîve. 1mouir
caIîler ses doauîleurs d'elaîramlles ; reîu.-él1re

SvLr.u*t-à1 liaiii.1 d, il ti àctueîe tiuj( pouir
le flamnbeau (le l'Usiiçers !

Matis, tout V.sj.,oîr W'est pas1 perdui
S'il y a des étoiles qui y'tineti vo
a qui :tipttaii4e:ît tust à *.oi1 ia clas la
voûte et-leste et v pl avilt linl <e.lit éxtralor-
liaire. Ce.t. Faaîaîsi rittoul duînil e le C
etoilci qî dlelerni ii Hippairqjue, 128 ans

-1uvanît J1. C. , à faire lin cattlue dcç'ý 'to'ai-.
les, :rque l'onl pli colnaitte phus tard Si
ces taaîuiv- flls étoiles sont ço'cattîuies. En
1572 Tvet -Brîiué eii observa uitw qui eux
moitiS *duutiîc d'iaîii-lictire de*vint aîuassi

brîlaîaat<. qpue .uJater ; elle S'Uz'ertit titi
poinît dI Ctrc Visibule !V juî.r. Î.Ile fulst .3ac.
cessivenieniut blane, jîînnilî're. jaille-
rougeâtre, et enfin d!'lit blivea seine.
Au Ibo, t dcinu înoit; elle comni-pça à clé-
erclître et iciliparoî polir touijouirs le 160
mois après sois gipparitioti. lE.lle conisertva
constan mient siuer relutiveincuît aîux
autres étoiles.

Les istrotioniies sont bieni embarrrassés
pîour esjl liq île-r Ces étrnges Illpparît ions.
Les sitis d isenit (Isu ces ast rc!s olit îtî» ilou-
v'emeît qpui les rapj.rochie et !es éloigiic

sotnt fortmés di ie miatière btuksetl
laîr u 'glaîre par quielqutecaue
et sielaîreillc' elisitite pur uilie raisonî quiel-

Cenquulie. .l'ine mieux ucli r:eîî dule que <le
tciiter <la. eNplicutiotîs :îîits lîiiiiîeuues.

Mr. Anigt) piense (Ile c'est licîut-êtrc de
la limîiére électrique p:îreoluirît l'espa'ce
avec liaii- iiucrnyailîle raidité.

Mr. Dcsdoiiits -.ssi-llîe uîîe alulre 'ori-
g'ine à ces nierveillis.Noseyiadt
il, que cette éttîIta (de 1572) a été ciéèe!
.ns momeunt flénic titi elle est apll'riue et
qui'elle a été suîbsýqllie.îîeîît clés maite...
relie iîîaiiifcstaî-.tioi (b la1 puissance dC-l

tticen poibulrqi c ser.culuut isi
à certîitiis intcrviîllcs, de lucolîtrcr à 1«]ioni-
mîe que litiniv'ers n'a pas été formô et nu
I ontiîîuîo ras à vireý pur des lois rcsa



ires et in4b'~rrdinrtr'sde- iotit,ýtnté i;l-jmne,l'atre tiYf 901, ert. Mr. Aragoi"-et attii dt tfo itufri
te n igenlt" et sieancomame certains pense qu< tiii h c tinéneest (dû à une il-1

esprts le prétr'nde.nt et feignent de le' lusioti' d'toptiqule cllts&e dans l'Sil îpur la
croirr. rLe seaiî de la *crenion -ippiiriis- lécotuposit ion etlIc- olntrn4ste les rouleurs.

saut ati cwi etîn~é'qîs détruit ce Les étoiles sont presqite tontes blan
système (I itTlfilt;illitét' uils tlriutcumt à ces-tleuuiât res. Sirius, la pl 1i.4bril1lanrte le
touti. ce qi ex ist P, et q i se rai1t, en effet. il iltoitîtes, éta i t a:iut efcis roi gi ât re ; el le est
caractère fonidamtietaztlde la natuire maté- maintenant d'un blancii resplendisszint.
rie si cette njaturye î'avait pis ititi joir Tons ces aistres seut.ils bien loin le
suirgi dul néant, à lai voix de D*-eu par qi. nons? J'entends quîelqu'iii se réciier à
seul elle existe." celte qu estion et mi,. demander avec gi:r-

L'étoile Mira (le la .flalevne est. pendantr lri-se s'il est poslsible d'y répondre antre-
1jouris do' seconde grandleir, elle déoroit ment qu'en diatqî adsac s

,rnd, rè ganephsgrande que V-pedat3 moi ,,,,it'. it 1e ralndeuîr, rqd t«' maC e
flils la10eninginatiotn ne peut se la figuirer. Pati-

est invisible 5 mois. augmente ensuiite pen-0
dant 3 miois et ati bout <le 334 jollrs, elle, ence, mon atuli; avant de se résigner i

est daiîssouî premnièr éa. faire une réï)onse atîssi p ti savante
Ce uénonéneestmoin dificie àqtie celle là, Messietirs les Astronomes

expliquier qte l'autre. Ces étoiles pe~ uît it e losirdemieux réeitîr fovoîrire
veut être accomp1-agnées de satellites opa- qulu hs epuspéi.Vn n

qtie qii, ans eti réolttion vinnet 1tendez bien qtu'ils lie sont pas partis quiel-

éeiibser régiiliërernert pour tious l'éclat <Itie be.-ii jouir de très grand matin, uvec
(les étoiles auitouir eqilsis cir,.ntletit. tiisc(e provisions sur le dos et une chai-

On ptitdir enore ue es tioes lie dlans la miain lpur nmestirer en mon-
ca partie luineuses et eni partie o4,setîres tant. l'espuace qui nous sépare des étoiles.
et <juîe 'cuir rotati''uiti otis présenîte stccs Un télescope armé d'îîuî cercle gradtué,
sîvement cesaluertia.tives régulières de lit- uie horloge astroniomiquie, (les logarith-

n<iieet leténbrs. ett êreson.&esnies et une certaine dose de patiente

aplaties et loon.. préseiiteut.el les sces~lX rté voilà ce *;u'il 1fut potir me,,iî-
veinent leur disque et leur tranche?1 A rer cette distance, saiis sortir le Cht'z soi.
chacun <le choisir. Pendlant longtemps on s'est contenté de

S'il faint en croire Air. Bai net, il y adest<îîre que cettedistauuce surpasse 7,219,275
étolesdoit a umire ttaithusjd tillions le blu; les ns rment&,lie poul-
,étile dnt itliiiière miaitplls eivaient lurvenir à saisir une p<rallaxe

i circe polir létiétrer les vapeuirs de ýtmos_ ! d'uni-s(ce (edgé .Bsemr
pdière. Sans être de première oide s.e 86cnde <é le gré. r essnel, le

cond grndeirells snt cnsililmen moenlus simple et, iprès titi travatil
I ,s derièéres à disparaître dtricre les de Ï0 mois, il il un annoncer qrîe la 61<' e-
broutillards. On leuir a donné le n ni en- toile du ÇGygcne était à one d istance de 2:3

ratéi,,tqt(-de Vercc'uvs. Reste à svi
s'entirra ansl'e ulio nal/iols de' Millions ! Cela lait pits le 600

doi meno (ule. en t itre steplàIntonmille fois la di4 ance (de ha Teire au Su.
du pénomne. entétreest-e. l le leil. [,il tiniière de cette étoile met 10premier las (dans les observations qtîî titns et 3 mois à uîotis arriver!

botit verseront otu cotifi rmeront les théo ries, Les »ra(th&é,naýti(mens t'e la siime sont
moernes de la liière 1? inv~ités à nouis dire combien d 'annuées iu

Beaticn d'toite q ui àl'oil u a- h at dra it pouir se rendre à cette étoile dans
rais utcome smpls, onttit té<s~>>' une voituire à vapeur qui feprittx dix lieues

counîlos#ées (de 2 ou 3 011 nênlp 4 o<" .étoil !ý àl'hetire.
les très ni rapprochiées3; telles sont la 1 uiai?e,ý Si l'otn veit se ftiie une idée de ces dis-1
G'ee.lor, A/tai,'. Regulus. On a cri i<ilabwodtneo eu êlrsuerl er a

que~~~~~~~~~~ ceuipohmn tattne0t<etne grosse tête d'épîingle; hé bien! pourob-
Ili -xrl)etiv etqii l'iie e toti-ui à;server les pîroportiorns. il faid rait placer la

une immense d1.i.iiîîce de l'antre, e'n ar- 1e u y: 000lee

zîêr niis ui u reounu que gand Si. cumume il ebt tout probable, V'iné-
nomblre le ces étoi les forment dles systé- galité apparenite des étoiles vient (le leturs
mum et qul'elles sont dans muie dép)endancee itine néa

mutuel le. L'mune des euil tourne doitoyreneavoir di,
miitiele. .1tne es viixtoune iiio.i debien pluls éloignîées (Ilte celle-ci <ipli îx'cst

l'uuîitu'e. Xi le lit GrandIe Ourse totirine et) pag la 1uliî petite. Peut-être y en a-t il
158111u": Gaimmadit Lion el] 1.200ia is.. .& dont la liniète emploie dIes uîlîjouis
C e-ýt îiju la plls [c'tile quti circule <'années à nous aruivet ! oil est frr?é
autour <le l'autre, de conclure qute les étoiles sontt huin ieuu

Les éto'iles doubles ont générnlent ses par elles-mêmues, kuitrement elles uie
des couileuirs eomplémientu'iwîs; c'est à-dire itiraient rois étue vusililps. Des etîleitîs
dire, jute si l'unie est bla.nchiâtre, l'atre est fondés sur! l'<bervaticn et suir la distance-
'Llcitie ; si la rair est rouigeâtie ouj le Siius, nous powv«: qMo 0010 610e

notre Soleil.>
En qtisnpint à la file. du Çygne uticie

amêétre oppirent d'une seconde de degrvè,
elle murait tit diamêtre réel de 108 miii:
ons dle lieuies. Il est très lossuble qu'il y
aît des astres lotit les dinionsiotîs soieut
telles quie lit Terre- soit en compilaraîs<"
moins considérable quie le grain de ixouîs-
sière le llus délié lie l'est. par nippa!' t
la Terre tllc-tuême!

Les étoiles les plis brillantes n'ont pas
(le diamèétre itlîptilnt app)réciable. si
fil J'araignée.stiffit pur nous cacher ces
immenses globes !

Terminon.s auijourd'hui par les belies
paroles de M~. A rago. ciQutelilue effrayante
que soit p)our l'imaginationirimmensité de
ces esptaces, gurdotie-notis <le croire qiue
niouis oyoîis arrivés auix dernières limites
dle !'inivers, cormme s'il n'y avait rien u
delà dle ce quie nos sens et nos instrurnens
l<euiveiit nouis faire ap)ercevoir; car, qii
os'rait lire qu'"avec des instriimer<s Iplus
î<îrfitits encore rins ne découivrir ons pas
de noutve:uuîx astres, de ioiivealix rmondecs
La puiissante maini du Créateuir les sema
dans l'espa.ce avec Ipro['ls;oti, il lesï fit
intinbrables conime les graiihs .tbthe
quii couvrent lcs rivages des mers .

X. Y. Z.
(Li continue'r.)

A V EN D R E
AU 1B1PEAUJ DE L'ABEILLE

Dssq Mois DE N À RI E; de.uxième
éd ition revme, corrigée et même augme7iLée.
Vouis troîîvert . dans ce p)etit volumne
renfermant "j2 pages, tout ce quie fpent

exige-r la puété la Illuîs incere envers Ma-
lile, et toir$ les exercices dut mois quii li
est sîmêceialenienl consacié :médlitationsè,

piriéres, orasisons juciolatoîlres, exempiles
dles vertus quelle ut doit chaquie jouir s'ef-
forcer le mettre en pratique duirant ce
tempts. &c. &c-

.Le pirix eni 1-t de six sols.
rAussli des CATALOGUES.

CONDITIONS DE CE JOURNAL.
L'Alieil/e parait, auitant que possible

uine fois par semaine, pendant l'année
scolaire. Le prix de l'abonnera ent est de
2s. 6d1. par année, payable d'avange lpar
moitié: la première moitié, à la rentrée
des clamses, la seconde aut commencement
(le l'année. Les Pensionnaires s'abon-
tient au bureaui de l'Abeille.
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